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Essayez gratuitement dès maintenant les lentilles 

de contact de toutes les grandes marques !

Des lunettes exceptionnelles 
ne doivent pas être chères. 
Lunettes : 1234.
Fielmann vous montre l’univers de la mode des lunettes, le tout à un 
prix très avantageux. Fielmann vous accorde la garantie du prix le 
plus bas. Si vous trouvez, dans les six semaines suivant votre achat 
chez Fielmann, le même produit moins cher ailleurs, Fielmann le 
reprend et vous le rembourse.

Lunettes complètes modernes 
avec des verres à simple foyer, 3 ans de garantie. CHF 47.50
Lunettes de soleil à votre vue 
montures métalliques ou en matières synthétiques,
verres à simple foyer, 3 ans de garantie. CHF 57.50

www.fi elmann.com

Lunettes: Fielmann. Mode internationale des lunettes aux prix garantis les plus bas dans un choix immense. 36 succursales en Suisse. Également près de chez vous: Neuchâtel, Grand-Rue 2, téléphone: 032/722 74 44. www.fielmann.com  

PUBLICITÉ

COUVET Après les sapeurs-pompiers, les ambulanciers en exercice dès demain. 

Le Val-de-Travers, eldorado 
pour les grands exercices
MATTHIEU HENGUELY 

Le Val-de-Travers a la cote au-
près des écoles professionnelles 
lorsqu’il s’agit d’organiser de 
grands exercices. Cette semaine, 
ce sont coup sur coup les aspi-
rants instructeurs sapeurs-pom-
piers romands et tessinois puis les 
apprentis en soins ambulanciers 
de Genève qui ont pris et pren-
dront leurs quartiers au centre 
sportif de Couvet. Et ils ne sont 
pas seuls. Entre camps scolaires 
et cours de formation, le centre et 
ses quelque 60 lits sont «pratique-
ment pleins» entre mai et juillet. 

Cette situation vient de plu-
sieurs atouts propres à la région. 
«L’avantage de Couvet, c’est que l’on 
y dispose d’infrastructures intérieu-
res comme des salles de classe et des 
logements, mais aussi extérieures, 
comme la piste feu de la Presta», 
explique le major Cédric Faghe-
razzi, responsable de la formation 
des instructeurs sapeurs-pom-
piers. «En plus, on peut travailler 
dans un certain calme. On n’est pas 
au bord de l’autoroute.» 

L’Ecole suisse des instructeurs 
sapeurs-pompiers est ainsi fidèle 

à Couvet depuis 2010. Les cours 
partiront néanmoins l’an pro-
chain pour le Valais, suite à une 
décision intercantonale. Toute-
fois, les avantages du Vallon ne 
sont pas remis en question: des 
nouveaux cours de perfectionne-
ment viendront s’y tenir. 

«Des gens disponibles» 
Les aspirants ambulanciers 

viennent aussi au Vallon depuis 
maintenant sept ans. Le respon-
sable Laurent Jampen relève les 
mêmes avantages structurels. 
«Au Val-de-Travers, on a l’hôpital 
de campagne sous l’hôpital pour les 
exercices et la Protection civile pour 
la logistique. La nature alentours se 
prête aussi bien aux exercices en 
terrain difficile», explique l’ambu-
lancier. «Et comme je suis de la ré-
gion, on nous prête des apparte-
ments pour que s’y déroulent nos 
exercices», dit-il, appréciant «la 
disponibilité des gens». 

Souvent partenaire, la com-
mune voit dans ces cours un prin-
cipe de gagnant-gagnant. «Ces 
collaborations nous permettent de 
développer notre réseau auprès de 
ces partenaires et des écoles et nous 

poussent aussi à la mise à niveau de 
notre personnel», note le con-
seiller communal Thierry Mi-
chel. «Ils permettent aussi de faire 
connaître la région,à des gens qu’on 
aimerait bien y faire venir», visant 
les ambulanciers. 

Du côté du centre sportif, on 
jongle un peu entre tous ces grou-
pes. «Nous avons des groupes les 

vendredis, samedis et dimanches 
presque toute l’année, sauf au cœur 
de l’hiver», remarque le directeur 
Jean-Michel Messerli, citant de 
nombreux camps sportifs et les 
cours de Jeunesse + Sport, de 
l’Ecole-club Migros, de l’Ecap 
(Etablissement cantonal d’assu-
rance et de prévoyance) ou de la 
Protection civile. «Beaucoup sont 
concentrés durant l’été ou les va-
cances.» 

«Les organisateurs de cours ont 
surtout besoin des repas, des lits, des 
salles, voire du grand hall», remar-
que Jean-Michel Messerli. «Nous 
avons toujours une cafétéria où 
nous servons des menus du jour et 
nous nous efforçons de soigner l’ac-
cueil pour faire revenir ces gens 
dans d’autres cadres.» 

Un filon qui commence à porter 
ses fruits: plusieurs groupes de 
marcheurs venant découvrir la 
région sont annoncés au centre 
ces prochaines semaines.  �

Aspirants sapeurs à l’exercice à la Presta, en 2015. ARCHIVES CHRISTIAN GALLEY

CREUX-DU-VAN 

Le loup à la ferme Robert
«Loup y es-tu?», se demande-t-

on du côté de la ferme Robert, 
au pied du Creux-du-Van. L’asso-
ciation des amis du lieu inau-
gure ce dimanche sa nouvelle 
exposition autour du canidé 
dans la fameuse bâtisse. Le cen-
tre d’interprétation du Creux-
du-Van s’intéresse aux histoires 

autour de ce prédateur qui re-
vient gentiment dans l’arc juras-
sien. 

Le centre d’interprétation est 
ouvert tous les samedis et di-
manches, ainsi que les jours fé-
riés, jusqu’au 2 octobre. Samedi, 
l’inauguration se tiendra à 
10h30. � RÉD -

FLEURIER 

Un garçon chute des gradins
Plus de peur que de mal pour un 

garçon de deux ans qui a chuté 
des gradins d’un cirque avant le 
début d’une représentation 
avant-hier à Fleurier. Les parents 
et le garçonnet allaient prendre 
place au dernier rang des gradins. 
Le petit a alors voulu se hisser sur 
un siège rabattable quand il a glis-
sé entre l’assise et le dossier du 
siège et fait une chute d’1m60. 

«Sous le siège de notre fils, il y 
avait un vide», expliquent ses 
parents. «On ne souhaite pas 
créer une polémique, mais sensi-
biliser les autres parents au fait 
que cela peut se produire.» Heu-
reusement, leur petit garçon 

s’en sort avec seulement quel-
ques contusions. 

De leur côté, les responsables du 
cirque expliquent que les gradins 
sont tout neufs et répondent aux 
normes de sécurité européennes. 
«En 28 ans, nous n’avons jamais eu 
un tel incident», indiquent-ils. 
«On a des groupes de l’école enfan-
tine qui viennent et il ne s’est jamais 
rien passé.» Ils précisent qu’ils 
vont renforcer la sécurité dans les 
derniers gradins pour éviter que 
cela ne se reproduise. 

Les responsables du cirque ont 
offert aux parents des billets 
pour une prochaine représenta-
tion dans des loges. � SGI

FLEURIER 
 Animée par l’humoriste Vincent Kohler, la fête du travail 

réunira dès 11h30 quatre orateurs ce dimanche 1er mai à la salle 
Fleurisia, à Fleurier. Soit Denis de la Reusille, Silvia Locatelli, Derya 
Dursun et Rémy Cosandey. L’événement organisé par le POP, Unia, le 
PS et les Verts se terminera en musique avec Los Paraguayos (dès 
14h). Paella à midi. 

NOIRAIGUE 
 Samedi, la gare de 

Noiraigue est en fête, dès 9h. Une brocante  
est au programme tandis que des visites 
guidées de la chocolaterie Jacot seront 
organisées (13h15/15h). La fanfare et la chorale 
de l’école seront de la partie. Château 
gonflable et restauration.

MÉMENTO

INSTRUCTEURS SAPEURS-POMPIERS  
Depuis lundi et jusqu’à demain, l’Ecole suisse des 
instructeurs sapeurs-pompiers est à Couvet. «Cette 
semaine est la première phase de formation, après 
deux étapes de sélection pour les futurs 
instructeurs», explique le major Cédric Fagherazzi, 
commandant des pompiers de la Riviera vaudoise. 
Les futurs formateurs romands et tessinois y 
apprennent des rudiments de méthodologie et de la 
formation d’adultes et appliquent ceci lors 
d’exercices au centre, sur la piste de la Presta ou aux 
alentours. «Après, ce sera l’expérience qui va 
consolider leur formation.» 

AMBULANCIERS ET INFIRMIERS Entre vendredi soir 
et samedi, ce sont les étudiants des écoles de soins 
ambulanciers et infirmiers de Genève qui seront à 
Couvet et dans le reste du Vallon. Dix-neuf apprentis 
ambulanciers et une trentaine d’infirmiers vont 
participer à une série d’exercices «de haute fidelité», 
soit le plus réels possible. «On collabore avec le Grimp, 
la Rega, l’hôpital et encore beaucoup de monde. Plus 
de 150 personnes sont concernées», indique le 
responsable Laurent Jampen. Le public risque de voir 
passer plusieurs ambulances dans ce cadre ce week-
end. «Il y a beaucoup d’interventions planifiées, dont 
plusieurs simulations d’accidents majeurs.»

DES EXERCICES BIEN VISIBLES DANS TOUT LE VALLON




